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g L’ABE[LLL CA\ ADIEM\E

3coup se; font entcndre Ies couplets ]es plus. ;nou.meux.vct dxsnes

,par ces ‘mots: remarquables Pl -

~

du; gra.nd poae qulils: cclcbroxen} Lun, | entr autres, ﬁmsso;t

1)0 1Crx'é e I‘st-ce que par hasar&,..d»rt xl a son amx, ce< axrna- ,

;;"_‘.,A. ." LrEL AL

)

“bles: chansonmers seroient aveuvles comme moi ?....
Enﬁn Ton entend quo*mer a quelquc dxslance les sons harmo-

‘-meux d’uno harpev ‘ “ Ce -ont dit madamc Deh!le, cec deux

« Jeunes freres Lanrruedocxens qul depuxs quelque temps parcou~
i« rent Ies rue.. de Parts, ct lascemblent tous les passans 'm(our

e deuvc Justement ds s alrctcnt demnt nous." Au nnme lns-
Rant deux _;eunes pcrsormea placCes‘ au boiit devla terxasec, pre
s ?}ucent sur. des harpes 5 et Tun des celebles ' rhameurs de PEu-

i Mecsxeurs

. ‘imitant un 1'esle‘d’accent proven gal,’ s ecme :

""'W‘ ".;

” Ce n est pas J acqucs-l II er-
« mztc, J acgucs-(lc Corz[osicllc, m 7 acr]ues Ic Mmcm ,' mals
«'bien"J acgucs-lc- Ma.,cw, “atitrement "dit J acqucs Delzlle, pa-
13 tron des poctea frangois et des’ wex]]ards axmables...’..” Aussx-
(6t Ies haz pes font entendre de nouveaux’ accords auxque s's’ u-
mt une voix ravissante qm chante la Vie” entnere du pocte rm-

.pxre, depuxs son enfance dans la Lunagne, jusqu’a ‘<on dermer

retour 2 Paris. Cette heureuse époque sur-tout est culcbrée par
un choeur si mélodieux et si touchant, que Delille ne peut Plus

‘retemr les pleurs qui mouxl!ent ses {raits vénérables: et se croy -

ant.alors p]us que Jamaxs au Jardin- I‘urc, environné d’une foule

_immense, il dit 3 son Antlgone, dont il saisit Ie bras avec cm~
‘pressement ¢ Sortons d’xcx‘ tachez de me soustrmre a ce.. |

hommages publics dont je crains les eﬁ'cts, et qui, je n’en pu1=
plus douter maintenant, étoient preparés d’avance.—ll n Gat que

‘trop vrai, lui répond son ami’; mais rassurez- vous, ‘et ne craj-

gnez rien de tous ceux qui vous entourent. Vous n etes pomt
sur, le ‘boulevard du Temple.— Comment ?—Vous n’avez. pomt
dmé au Cadran-Bleu.-—Que dltes vouc ‘7-—ma1< bxen chez mox,

v

S ‘.“ Homcre’ répetoxt Dehlle avec Ia p]LS touchantc modeshe .
- “ zls n:ont cvu gue mes gez:x.;‘i_.'... Un au!re coup!et vmt a prédxre

P

A eL dames, nous allo 0s ‘aveir l’hmncur de xouc cbantcr Ie’ fd-‘ ‘
Rl mem: canhque de Samz Jacques.
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